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+ Près du tiers de toutes les plaintes proviennent d'Ottawa: 


La Loi sur les langues officielles 
n'est même pas respectée 
dans la capitale nationale! 


“Le françaisne jouitpasd'un 
statut équitable comme langue 
de travail dans Les bureaux des 
institutions fédérales dans la 
régiondela capitale nationale”, 
constate le Commissaire aux 
langues officielles, Victor 
Goldbloom, dans son demie 
rapport annuel. 

Enfait, près du tiers de toutes 
les plaintes (30 pour cent) 
adressées au Commissaire aux 
langues officielles en 1994 
provenaient de la capitale 
fédérale. La proportion des 
plaintes relatives à la langue 
de travail est même à a hausse 
depuisles cingdemières années, 
puisqu'elle est passée de 7 à 
13,2 pour cent. 

Le Commissaire asondé 6400 


Monsieur Victor Goldbloom 


étaient des francophones. Les 
résultats du sondage sont 


employés choisis au hasard au désastreux. 


sein de la fonction publique 
fédérale à Outawa. Un peu plus 
de 4,000 ont répondu au 
questionnaire, dont 37 pour cent 


‘Ainsi, les échanges avec le 
surveillant immédiatne se font 
pas souvent en français. Dans 
larégiondelacapitale nationale, 


154 pourcentdes gestionnaires, 
qui devraient pourtant être 
bilingues, sont incapables de 
faire la surveillance dans les 
deux langues officielles. 

Le sondage démontre aussi 
qu'on rédige peu en français 


FEREES 


dans la capitale. Pas moins de 
61,5 pour cent des répondants 
francophones ont indiqué qu'ils 
rédigeaient surtout en anglais. 

Seulement 10,7 pour cent 
uilisaïentle français. Pourtant, 
54,1 pourcenides fonctionnaires 
francophones préféreraient 
rédiger en français. 

"Sije rédige mes analyses et 
mes rapports en français, écrit 
unfonctionnaire monsurveillant 
me demande en plus de 
remettre soitun sommaire, soi 
une autre version en anglais”. 

Seulement 16 pour cent des 
réunions se tiennent dans les 
deux langues officielles. 

Conciusion du Commissaire: 
Le français ne prendra sa place 
dans les bureaux fédéraux à 
Ottawa, "que lorsque les 
dirigeants s'engageront 
personnellement à accorder à 
cettelangueoffcielle une place 
équitable et rendront leurs 
gestionnaires responsables des 
mesures prises à cet égard”, 

Pourtant dit-il les ressources 
humaines dans la capitale 
nationale sont amplement 
suffisantes pour assurer un 
service bilingue. II pense que 
les décideurs fédéraux n'ont 
pas fait beaucoup d'efforts ces 


+ Le CECA et la formation collégial 


Trois stagiaires à Edmonton 


Lesstaglaires: Jean-Marcel Côté 


(Banque de Hong-Kong du 


Canada), Enrico Del Grande (Alberta Tourism) et David 


Gonzalez (Advanced Global Marketing) 


L'origine de l'entente 
remonte à 1993, alors qu'une 
éudeefiecmée par Jean Waners 
et Marc Arnal identifiait deux 
programmes de formation 
technique et professionnelle 
comme étant prioritaires pour 
les jeunes et les adultes 
francophones de l'Alberta. 

L'étude, intitulée Analyse 
des besoins de formation et 
de perfectionnement des 
francophones en Alberta - au 
collégial, a mené au 
développement et à la mise 
sur pied de deux programmes 
collégiaux, soit Gestion de 


bureauc: Gestion desaffaires. 

Le CECA travaille depuis 
septembre demierà la naissance 
de ces programmes qui sont 
prévus au calendrier de NAIT 
(Nonhem Alberta Institute of 
Technology) pourjanvier 1996 
Cemps partie etseptembre 1996 
(temps plein). La contribution 
du Collège de Rosemontprendra 
la forme de plans d'études et 
de matériel pédagogique, des 
ressources presqu'inexistantes 
en Alberta. 

Un barbecue a été organisé 
Le30avril dernier poursouhaiter 
Jabienvenue aux stagiaires. Des 


dernières années pour résoudre 
le problème, etvamême jusqu'à 
parier “d'une grande inertie”. 

On en saura davantage dans 
les mois à venir, puisque M. 
Goldbloom rendra bientôt 
publique son étude sur les 
conditions linguistiques de 
travail des fonctionnaires 
fédéraux, dans la région de la 
capitale nationale. 1 publiera 
ensuite une brochure qui définit 
Les droitsdes fonctionnaires qui 
travaillent dans les régions 
bilingues. Etpour cause. Selon 
Le sondage du Commissaire, 45 
pour cent des fonctionnaires 
francophones n'ont jamais reçu 
des enseignements concernant 
leurs droits et leurs obligations 
enmaière de langues officielles! 
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représentants de NAIT, la 
Faculté Saint-Jean, le CECA, 
les ACFA provinciale et 
régionale, FJA, l'Association 
des gens d'affaires d'Edmonton 
etAlberta Advanced Education 
and Career Development étaient 
présents pouraccueillires jeunes 
et souligner l'importante 
contribution des employeurs 
hôtes, 

François Pageau 


2 LE FRANCO, semaine du 5 au 11 mai 1995 


+ Rivière-la-Paix: 


Colloque régional du CREF 


NOËLLA FILLION 


Ce colloque a débuté par la 
réunion annuelle du CREF. C'est 
au cours de cette réunion qu’on 
a présenté un panier-cadeau à 
Jeannine  Anctil, en 
reconnaissance du dévouement 
dont elle a fait preuve en tant 
que secrétaire du CREF. 
Aprèslaréunion avaient ieu 
les conférences qui étaient 
données par des invités. La 
conférencière-cléétait Florence 
Gobeil-Dwyer, psychologue. 
Dans sa conférence du vendredi 
soir, elle abordait le rôle du 


n'y à pas de parents parfaits. 
[Une étude réalisée parRaymond 


tatations: 


d'erreurs; 


parent au moment où l'enfant 
entre dans le système scolaire, 
unsujetqui constituaitethème 
ducolloque. Elle affirmait qu'il 


Gurendi révèle quatre cons 


I-pour les parents, il est 
impossible dene pas commettre 


2-ilest vain de vivre dans le 


Florence Gobell-Duyer 


passé ou en prévision du futur, 
3-le parent suscite parfois 


des réactions négatives; 


‘4-il ne faut pas prendre le 
rôle de parent trop au sérieux; 


croissance de l'enfant. 


Ilestimporantde voirl’enfant 
dans sa totalité. Quels sont ses 
besoins? [ls sont nombreux et 
distincts: physiques, émo- 


Jeannine Ancäl 
et religieux. 


Camelled'Entremont, pour 
sa part, avait intitulé sa 
conférence: «Lire, quel plalsins. 
i Dans cette communication, elle 
Rae d  valorisaitielecrehhante voix, 
Le fait de raconter des histoires 
et d'encourager l'enfant à 
inventer ses propres histoires. 
Pour l'enfant, il faut que la 
lecture soit pertinente, qu'elle 


procure du plaisir, qu'elle so 
utile etsécurisante, Elle a aussi 
suggéré diverses façons 
d'introduire le ivre dans la vie 
del’enfant, de fairele lien entre 
livre et vécu. 


l'abus sexuel. Elle a choisi ce 
sujet parce que, selon elle, on 
n'en parle pas assez. Elle à 
souligné les aspects d'abus 
physique, émotionnel et de 
négligence qui accompagnent 
l'abus sexuel. Elle aaussi brossé 
le profil de l'abusé et celui de 
l'abuseur, touten mentionnant 
les signes: révélateurs d'abus 
sexueletenexpliquant ce qu'on 
peut faire dans ces cas-Ià. Elle 
2 ensuite cédé sa place à Jean- 
Yves Desjardins qui a parlé 
d'alphabétisation. Par la suite, 
Sylvie Roy a présenté une. 
conférence intitulée: «Lire, 
écrire, parler le français: une 
affaire de concertation de la 
communauté.» 


- Action Éducation Femmes: 


Une étude sur les 
besoins 
des jeunes femmes 
franco-albertaines 


Cette étude, rendue possible 
grâce auministère du Patrimoine, 
est réalisée en deux volets:une 
pré-enquête et une enquête. 
Le premier volet de l'étude, 
la pré-enquête, est terminée 


Archives price de Albert à Bonn, hate À LP. 


depuis quelques temps déjà et 


les membres du conseil 
d'administrationd'AEF Alberta, 
ainsi que Louise Dubé, qui a 
mené la recherche, désirent 
remercier les personnes 
suivante 

Paul Dumont, agent de 
développementde Francophonie 
jeunesse; 

Claudette Roy, directrice 
adjointe de l'école Maurice. 
Lavallée; 

inda Arsenault, directrice 
del'école Héritage de Jean Côté; 

Richard Fortin, directeur 
adjoint de l'école Notre-Dame 
de Bonnyville; 

Maurice Lemire, directeur 
de l'école Sainte-Anne de 
Calgary; 

Andréa Brais et Sylvie 
Mercier, Francophonie jeunesse; 

Clémence Lemire, agente de 
développement à Bonnyville; 

Nicole Gratton et Danièle 
Launière de Calgary: 

Monique Maisonneuve ct 
Jeannine Anctil, de la région 


de Rivière-la-Paix; 

Angèle Buteau et Georgina 
Marcoux ‘de Saiit-Päl, 

ainsiqueles 73jeunes femmes 
quiontpris le temps de partager 
leur vécu. 

Le deuxième voletde l'étude 
st maintenant en cours et la 
méthode de recherche choisie 
estle sondage. Unquestionnaire, 
élaboré à partir des résultats 
‘obtenus dans le premier volet 
de l'étude, sert d'instrument 
d'enquête. sera expédié, dans 
Les jours quiviennent, environ 
400 jeunes femmes des régions 
d'Edmonton, Calgary, Leth- 
bridge, Rivière-a-Paix et Saint- 
Paul Bonnyville, Toutes les 
réponsesseronttraitées de Façon 
anonyme et confidentielle. 

Cinq chèques de 100 dollars 
seront alloués, par tirage au 
sort, aux jeunes femmes qui 
auront répondu au questionnaire. 

Pourplus de renseignements 
surcette enquête, communiquer 
avec Louise Joly au (403) 645- 
4320. 


Georgès Bugnet à Legal devant l'un de ses rosiers hybrides, été 1966. 
Georges Bugnet a été à la fois écrivain, journaliste et botaniste. On se 
souvient peut-être qu'il créa plusieurs variétés de roses adaptées au 
climat de l'Alberta. fut aussi l'un des fondateurs de l'ACFA. Îl décéda 
à St-Albert en 1981. 


à Cette chronique est préparée par Claude Roberto 
mens RSR 


+ Éducation française 


St-Albert aura peut-être son école 
en septembre 


CAROLE THIBEAULT 


Éprochainisi-les parents. 
démontrent -un-intérêt 


Le conseil a d'abord rassuré 
Les parents à propos de diverses 
inquiétudes. La question 
d'instalerl'école dans des locaux 
indépendants, plutôt qu'habiter 
une aile d'une école anglophone, 
a été longuement discutée. 
Certains parents croient que leurs 
enfants seraient trop exposés à 


Le but ultime, à 
long terme, est 
néanmoins 
d'obtenir une 
école ditincte. 


la langue anglaise et que cela 
favoriserait l'assimilation. 
D'après Gérard Bissonnette, le 
directeur général, le conseil 
feratoutcequi estenson pouvoir 
pour obtenir une école vide, ce 
quipermetraitaux francophones 
d'être les seuls locataires. Il 
rappelle cependant qu'il faut 
«être réaliste» et accepter les 


options possibles, Toutefois, 
partager une école avec des 
anglophones ne veut pas dire 
pour autant qu'il faut aussi 
partager l'administration et le 
personnel. Le but ultime, à 
long terme, est néanmoins 
d'obtenir une école distincte. 

Malgréles craintes exprimés 
par les parents, plusieurs sont 
convaincus. C'est entre autre 
le casde Denise Moulun-Pasek, 
vice-présidente du comité ad 
hoc de Saint-Albert et 
responsable du dossier. «lls 
de conseil scolaire) ont de 
l'argent pour promouvoir la 
culture et la langue françaises, 
atellerappelé. Isontdel'argent 
pourouvrirdes écoles. Is nous 
disent que c'est possible avec 
les nombres qu'on a, On serait 
fou de ne pas sauter dedans!» 

On songe à instaurer un 
programme qui recevrait les 
enfants de la matemelle à la 
troisième année. Selon M. 
Bissonnette, il y aurait près de 
60 élèves potentiels, dont 17 
proviennent de l’école Notre- 
Dame, Pourl'instant,les jeunes 


Nathalle Gallant 


en provenance de Legal ne sont 
pasaffectés parcette initiative. 

Le projet d'école française à 
Saint-Albert a débuté il y a 
environ un mois. Tout à 
commencé quand Nathalie 
Gallantaentrepris des démarches 

ur fonderune prématernell. 
L'idée a fait boule de neige et 
Jesparentsont vite fai connaître 
leur désir de posséder une école 
en bonne et due forme. 

Parallèlement au projet 
d'école, la prématemelle et la 
garderie francophones font aus: 
leurpetitbonhomme de chemin. 
Selon Mme Gallant il est font 
possible que ces deux services 
préscolaires ouvrent aussi leurs 
portes en septembre. «ll faut 
vraiment que les gens 
embarquent,qu'ilss'impliquent. 
Nos services auront Ja qualité 
qu'on va bien vouloir leur 
donner», souligne-t-elle. 

Le conseil scolaire demande 
aux parents de faire connaître 
leurintérétavantle 12 mai. Par 
la suite, il entreprendra les 
démarches nécessaires pour 
répondre à la demande. 


Les Françalset les Canadiens 
français sontle second peuple % 
fondateur de l'Alberta, après 
les Amérindiens. 
EDMONTON 
ER 


200": 


peansg/ BUILDING TOGETHER 
ans D'HISTOIRE ENSEMBLE 
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+ Conseil scolaire du Nord-ouest 


En 


quête 


d’une nouvelle école 


MICHEL BOUCHARD 


raie 
 Rivière-la-Paix auront 


‘là demande du Conseil 
scolaire du Nord-Ouest est 
approuvée par le ministère 
de l'Éducation. Le futur 
site de cette école. à été 
sélectionné par le conseil 
laire pour répondre aux 
exigences exprimées par ls | 
paréntslors deconsultätions 


ions soient con 


Rappelons que l’école 
Héritage a été aménagée dans 
l'ancienne école de Jean-Côté 
qui date des années 1950. Trop 
petite pour le nombre d'élèves 
qui fréquentaient l'école, de 
nombreuses salles de classes 
portatives y ont été rajoutées. 
«C'était l'endroit idéal pour 
Tancerle projet, affirme Denise 
Bourassa , directrice générale 
du conseil scolaire, mais 
maintenanton oise positionner 
pour l'avenir, les prochaines 
25 années, pourles enfants qui 
ne sont pas encore nés, afin 
qu'il y ait de l'éducation 
française à ce momeñt-1à.» La 
présente école n’est plus 
conforme aux exigences du 
ministère et Mme Bourassaest 
d'avis qu'il serai plus coûteux 
de rénover cette école que d'en 
construire une nouvelle. 
Deux scénarios étaient 
présentés aux parents: une école 
primaire et école secondaire 
distincte versus une école 
regroupant tous les élèves de 
la matemelle à la douzième 
année. Les parents ont opté 
pourune seule école, mais que 
les deux groupes d'âge soient 


séparés, peut-être en deux 
différentes ailes. En outre, 
certains parents ont exprimé le 
désir qu'il y ait des écoles 
satellites pour les touts-petits, 
de la matemelle à la troisième 
année, pouréviterleslongstrajets 
d'autobus qui sont parfois 
nécessaires dansune région aussi 
grande. Présentement, l'école 
Héritage accueille des élèves 
de partout dans les régions des 
rivières Smoky et_ de la Paix. 

«Tous es partenaires ont it 
qu’il fallait que l'école choisie 
respecte la régionalisation, 
l'accessibilité, l'équité et que 
l'endroit permette à l'école de 
s'afficheret de prendre sa place 
dans la communauté.» La 
directrice ajoute qu'il fallait 
aussi que l'endroit permette à 
l'école de réaliser son projet 
éducatif et le recrutement de 
nouveaux élèves. «ll faut se 
positionner pour aurer le plus 
grand nombre d'ayants droits 
possible», affirme la directrice. 

Les conseils scolaires ne 
prélèvent plus d'impôts fonciers 
etle coût de construction ou de 
rénovation d’une école relève 
du gouvemement provincial. 
Denise Bourassa est d'avis que 
la construction d'une école se 
justifie, mais qu'il faut démontrer 
qu'iln'y a pasd'autres avenues 
possibles. «Laseule conclusion 
logique, c'est qu'il nous faut 
une nouvelle construction pour 
bien réaliser les objectifs de 
notre projet et rencontrer les 
besoins des élèves présents et 
à venirs, affirme-t-ele. 

Le gouvemementn'accorde 
des subventions pour la 
construction qu'à une école: 
tantde mètres carrés parétudiant. 
Ladirectrice générale explique 
que si la communauté veut y 
rajouter de l'espace pour la 
communauté, elleestresponsable 
des coûts additionnels. 

Une fois la demande 
approuvée, l'étape suivante sera 
de consulter de nouveau les 
parents avant l'adoption des 
plans de 1a nouvelle école. 


[MoI, je me fais servir en français 


le vendredi 12mai à 20h 
Auditorium de la Faculté Saint-Jean à Edmonton 
Billets disponibles au bureau de l'ACFA provinciale et à la librairie Le Carrefour. 


© sr: 


Entrée: 15 $ 


Réservations: 466-1680 
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Que le spectacle commence! 


Justice: nf. Juste appréciation, reconnaissance et 
respect des droits et du mérite de chacun. 


Plus moyen d'allumer la télévision, d'écouter a radio ou de lire un journal sans 
tomber sur les détail crousillants sanglants-ou morbides d'un procès quelconque: 
O2. Simpson, la femme qui a tué ses deux enfants, le maniaque sexuel ou le 
politicien véreux, Bientôt À l'affiche au Canada: Le procès Bernardo, le tueur de 
St-Catherines en Ontario. Pour les Alberains, en primeur, Le procès de Marilyn 
Tan, un mannequin accusé d'avoir injecté le virus du SIDA à son ex-amant. 

Le suis prêt à parier que La plupart des gens ne connaissent pas le nom de jeune 
fille de leur grand-mère, mais qu'ils peuvent sans hésitation vous nommer le juge 
les 1émoins-vedeues du procès Simpson. Des carrières de comédiens ont 66 
lancées après un témoignage au procès de Simpson Des fortunes se sont bâties. 
Des autobus pleins à craquer déversent leurs cargaisons de spectaleur au palais 
de justice de Califomie, des spectateurs qui ne vivent que pour voir 1 toucher Les 
acteurs de ce drame judiciaire. Les «talk-shows» américains ne savent plus quel 
angle inventer pour obtenir, eux aussi, eur pare et immense gâteau médiatique: 
«l'ai connu le beau-frère du cousin de lanièce par alliance de a fesse gauche d'O.J. 
Simpson»; ou alors un broche d'invités qu explore cute importante question: 
<Footbal, sexe et crimes passionnels», 

Et out cela au nom de quoi? De la justice. 

Comme si transformer un procèsencirque allait servir ls intérétsde la justice. 

1 suffi de considérer l'importance des ressources humaines €: financières qui 
ont dà êue utilisées pour wrouver un jury impartial dans le cas de Simpson. Ou 
dans celui de Bernardo, qui se déroule maintenant à Toronlo pour éviter les 
émeutes. 

Onse rend compte quel bauage publicitaire constitue un obstacle au déroulement 
normal du processus judiciaire. 

Oui, Le publie a Le droit d'êur informé. Mais I justice doit suivre son cours dans 
Le respect des individus, de leur droit à ue présumés innocent, de Leur roi aussi 
subirun procès juste et équitable. Difficile de rouver des jurés impartaux lorsque 
Ia population est inondée de renseignements, do témoignages contradictoires, 
d'insinuations volées, quand ce ne sont pas carrément des accusations directes. 

D'auanplusqu'ilnes‘agitplus vraiment d'infarmationmaiplutütde divertissement, 
une manière facile de vendre du papier, de la publicité, d'accrocher un public avide 
d'horreur et de sensationnel. On étudie même la possiblité de créer une chaîne 
de télévision qui diffusera 24 heures par jour des procès e des mise à mort par 
chaise électrique, gaz ou injecuion... 

Au Moyen Âge, les exécutions étaient publiques e, au début du siècle dernier, 
on amenait es enfamts voi les condamnés se faire anche la 1e. Lorsqu'on 
regarde noue société nord-américaine d'aujourd'hui, qui se dit civilisée, on 
constate que seuls les outils sont différents. Plus ça change, plus c'est pareil. 


CONSTATATION DD COMMISSAIRE 
AUX LANGUES ORAN 


DR Courier des lecteurs 


Excuses aux enseignants 
du Pavillon La Vérendrye 


En voulant n'attaquer personne en particulier, dans ma lettre au Franco du 
7 avril dernier, j'ai été trop général et certains individus se sont sentis visés. 
En particulier les enseignants se sont crus la cible de mes commentaires. Je 
m'en excuse bien sincèrement, car ce n'était certes pas Ià mon intention. J'ai 
même pour eux une trop grande admiration pour avoir toujours fat l'effort de 
participer aux activités communautaires et de s'y impliquer. 

Comme l'indiquait mon titre: «un sens communautaire», je ne désirais que 
lancer un appel au ralliement, une mise en garde contre la dispersion et 
l'isolement de certains organismes de notre petite communauté.On l'aura sans 
doute remarqué, la rebuffade à ma lettre n'était signée que par quatre des cinq. 
organismes locaux (ACFA, CCRS, CREF et Comité de planification du Centre 
scolaire communautaire). Pourquoi le cinquième nom, celui du comité de 
parents (CCPP), n'était pas sur la liste des organismes signataires? C'est Là 
toute l'ironie de cette histoire. Le seul organisme à ne pas signer, et celui que 
visait surtout ma lettre, c'était justement le CPP. Personne ne semble avoir 
compris que c'est cet organisme, principalement, qui fait bande à part. 

Le comité de parents actuel a pour son dire, depuis septembre dernier, que 
sa seule raison d'être estde faire des collectes de fonds. Mais iL n'a absolument 
rien fait à date pour préparer les parents aux nouveaux rôles qu'ils seront 
appelés à jouer à compter de septembre prochain il a même refusé de déléguer 
deux parents volontaires au congrès de la FPFA: la crainte de “faire de la 
politique” a même amené cet organisme à se dissocier d'à peu près tout ce qui 
se passe dans la communauté. 

Il est des plus frustrants de se buter à une telle insouciance de la part de 
personnes qu'on a élues, lorsqu'on sent que c'est le temps de passer à l'action, 
lorsqu'on s'est tellement débattus pour instaurer une éducation française dans 
notre communauté francophone, Pendant les 26 ans que j'ai passé Lethbridge, 
j'ai consacré la meilleure partie de ma carrière professionnelle à défendre les 
droits et Les intérêts des francophones de cette région ultra-conservatrice du 
sud de l'Alberta. Pourquoi alors a-t-on pensé que j'ai écri au Franco pour 
nuire à cette même communauté dans laquelle j'ai tellement investi de moi- 
même? 


Gaston Renaud 
Lethbridge 


Le Franco est heureux de publier les commentaires de ses lecteurs sur des sujets 
d'actualité ou d'intérêt général. Les témoignages er les réactions à des textes parus. 
dans nos pages sont également bienvenus. Toutefois, puisque l'espace dont nous 
disposons est limité, nous nous réservons le droit de raccourci les textes. Nous en. 
retrancherons au besoin, les passages diffamatoires ou de nature à offenser par leur 
tn ou leur contenu. Les propos publiés dans Le courrier des lecteurs représentent 
uniquement l'opinion des signataires des lettres. Leur publication ne signifie pas 
que le journal partage ce point de vue. Toutes les lettres doivent être signées et 
accompagnées d'un numéro de téléphone et d'une adresse, afin que nous puissions 
entrer ea contact avec l'auteur si nécessaire. 
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2 an dit x to pa et mg Lan au a D A En 
prets 
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Cet été, 


embauchez 
Ets un étudiant! 


Nos bureaux d'embauchage des étudiants ouvrirontbientét. 
Des miliers de jeunes qualifiés et anxieux de travailler 
Seront à voire disposition pendant l'été. 

Nous offrons un service rapide, efficace, professionnel ot 
GRATUIT! En outre, nous pouvons combler les besoins 
dans toute uns gamme d'emplois, de techniciens ou 
techniciennes de laboratoire à aides de garderie, el de 
paysagistes à agents ou agentes d'administration. 
Quels que soient les postes que vous aurez à combler cet 
été, adressez-vous à votre bureau d'embauchage des 


étudiants. 
Canadëä 


RO SE nu PR 


La Soclété 
des Jeux francophones 
de l'Alberta 


Offre d'emploi d'été 
Coordonnateur.trice des 
Jeux francophones de 
l'Alberta 


Qualifications requises: 

- bonnes connaissances en gestion de projets 

- expérience de travall avec des bénévoles 
excellentes aptitudes de travail en équipe 

- enthousiasme et énergie absolument nécessaires. 


Exigences rellées àl'emplot: être admissible aux prestations 
d'assurance-chômage etn'avoir jamais participé aunprogramme 
d'emploidu ministère fédéral du Développement des ressources 
humaines. 


Faites parvenir votre demande d'emploi 
dès maintenant à: 

Jeux francophones de l'Alberta 
Pièce 200, 8925 - 82 Avenue 
Edmonton (Alberta) T6C 022 


Pour informations supplémentaires: (403) 469-1344. 


Le Consellrélana d'éducation fr 
de Rire--Paix 

ex à recherche dnfs) 

Coordonnateur(trice) 


Qualifications requises: 
- posséder un bon français 
Ÿ accepter les objectifs du 
direction du 
- posséder des connaissances en watement de texte 
posséder des connaissances en secrétariat 
Tâches: 
feu es ches d sect en général 
ser la jou 
Air un avenir de La Joujputhèque 
commander du nouveau matériel 
éorganber l'équipement du préscolaire 
“gro les programmes préscoars sent aux de Pace 
River et de Fahler 
- préparer le réuions du bureau de direction 
< assister Le bureau de direction en éablissant un plan d'auto- 
financement 
Durée de l'emploi: 9 semaines ( partir du 1 mai 1995) 
Salaire: 9,005/beure 
Lieu de aval: Fahler 
Les personnes iméressées sont priés de fire parvenir 
leur demande d'emploi à: 


CREF 


CP. 661 + Fahler (Alberta) + TOH 1MO 
Téléphone:(403) 837-3400 


et écrit 
et vouloir travailler sous la 


Le Carrefour 
S ost à la recherche d'un(e) 

PRÉPOSÉ(E) AU SERVICE 
AUX COLLECTIVITÉS 
(écoles, bbiothèques, oc.) 


Excellente connaissance du français ot do l'anglais par et dci. 
- Connaissances en informatique. 
- Posséder une auo et tr spanibe pour voyager. 
- Expéronce de sonice à la chantlo ouou do ravai de buroau, 
{Une connaissance du mu Scolaire evo de Ia érature enfantine serait 
un aout imporant. 
Salaire: 
- À négocier solan Fexpérionce 
- Avantages sociaux inéressants 
Entrée on fonction: le 15 mai 1005 
Faire parvenir curiculum vtas avant ls 10 mal 1895 à: 
Le gérant 
Librairie Le Garrotour 
2927D - 62 avenue 
Edmonton [Alberta) 
TG 022 


Faites progresser votre carrière 
avec le plus grand fournisseur 
mondial de l'industrie brassicole — 
Canada Maltage 1 


En affaires depuis 1902, nous sommes devenus le 
plus Important producteur indépendant de. malt dans. 
le monde. En tant que technologue en maltage, sous 
Ia direction du surintendant de Ia maltene, vous aurez 
la responsabilité de contribuer au fonctionnement 
d'une mallerie ultramodeme. Slué à Calgary. ce poste 
de niveau d'entrée Intéressera les tulaires d'un 
baccalauréat en chimie, blologle, sciences des 
aliments ou agriculture possédant un fort esprit 
d'équipe, ainsi qu'une expérience de un ou deux ans 
dans l'industrie du maltage et de la brasserle. Une 
préférence sera accordée aux personnes qualliées qui 
parlent couramment les deux langues officielles. 


Si vous aspirez à batir votre camière au sein d'une 
entreprise de fabrication qui a accumulé de nombreux 
succés, veuillez faire parvenir votre curiculum vi 
aux Ressources humaines, 21. Four Seasons Place, 
bureau 325, Toronto (Ontario) MOB GB. 
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réunion qui aur Heu lé 15. 
[ma l'école Notre-Dame, 
‘Située au 15425 de la 91e, 


Les. francophones et. 
fancophiles auront. 
occasion de rencontrerles 
membres du” bureau de 
direction de 19h30 21h30. 
‘On présentera les dossiers 
Sur lesquels la régionale 
travaille: le centre de plein. 
Fair Lusson, le comité du 
bicentenaire du Fort 
“Edmonton. le : comité 
femmes, la Fête. Franco- 
l‘Albertaine, la Francoféérie, 
a Cabane à sucre, le comité 
(spectacles, le Camp Soleil 
etla Cité francophone. Les 


communiquez avec Sophie 
Dupuis-Graves. en .com- 
posa Je. 469-4401, 


SAVIEZ-VOUS QUE... 


(NO)-—Le Canada a toujours 
voulu attirer les immigrants 
autonomes. Dès mai 1910, 
Les règlementsexigeaient des 
immigrants qu'ils aient 25 $ 
sur eux, ainsi qu'un billet 
pourserendre une destination 
précise au Canada. En plus 
des coûts du voyage, les, 
familles devaient posséder] 
25 $ pour chaque personne) 
de 18 ans et plus et 12,50 $ 
pour les enfants Agés de 5 à. 
17ans. 


PÉKIN, CHINE 2. 


es (més)aventures de MyxHeois | ReroR-reRRE. 


arreunon, UCEMENE 
NE RIEN EXROMHAGER 


LE Souru veur 
UN BON CLICHÉ 
En 
Re SERVIS! qLic! 


HEHÉT ÇA CoÛTE HoNS 
CHÉR QUE DE FAIRE LE 
Voyace. 


——— 
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QS] La détente... l'apprenissage.. 
les jeux... la musique. 


LES SALONS DU LIVRE 
DU CARREFOUR 


n collaboration avec 
l'ACFA régionale de Fort McMurray 


£ 


seront au 

McDonald Recreation Centre 
le vendredi S mai, de 14h00 à 22h00 
le samedi 6 mai, de 11h00 à 21h00 


| le dimanche 7 mai, de 11h00 à 17h00 


+ Nouveau Départ 1995 


Qui ne risque rien, n'a rien! 


LYNDA GAGNON 


Pour réussir dans le 
monde, retenez bien 
ces trois maximes: 
voir, c'est savoir; 
vouloir, c'est pouvoir; 
oser, c'est avoir. 
Alfred de Musset 


EDMONTON - Quinze 
participantes du programme de 
réintégration sur le marché du 


travail ou auxétudes "Nouveau 


Pro: Lynda Gegron 


Départ 1995" se sontrassemblées 
le vendredi 28 avril dernier au 
Centre culturel Marie-Anne- 


Gaboury. C'est sous le thème 
de “L'envolée qu'elles ont 41 Succès du programme pour 


accueilli ceux er celles qui ant Célébrer Lire semaines de 
Contribué de près ou de loin au formation incluantune période 
de stage en milieu de travail. 

Le programme Nouveau 
Départ estoffert par La Société 
Éducative de l'Alberta et vise 
aider es femmes francophones 
qui désirent soit retourner sur 
le marché du travail après une 
absence prolongée, oitretouner 
aux études. Le programme est 
subventionné parle ministère 
du Développement des res- 
sources humaines. 

Depuis le début de son 
existence, ce programme a ié, 
pour plusieurs femmes 
francophones raversle Canada, 
un outil de grande valeur vers 
l'autonomie de même que 
l'épanouissement personnel. 

Selon Marcelline Forestier, 
coordonnatrice du programme 
A Edmonton, cingparicipantes 
se sont trouvé un emploi, deux 
auront sous peu des nouvelles 
d'employeurs potentiel, rois 
comptents"aventurerenaffaies, 
quatre investissent leur temps 
et énergie comme bénévoles, 


‘’L'envolée”. Dévollement d'un montage visuel créé 
par les participantes du programme Nouveau Départ 1995. 


Parmi celes qui se sonttrouvé 
un emploi, on retrouve une 
cuisinière, une secrétaire, une 
agente en marketing, une 
réceptionniste et une agente de 
voyage. 

Cee année, le programme 
Nouveau Départ 2 intégré deux 
semaines additionnelles de 
formation en_ informatique 
offertes par France Gauvin. On 
yretrouvait également, comme 
par les années passées, 
l'indispensable fommation en 
connaissance de soi offerte par 
France Savard ainsi que 
l'expertise de Femande Bergeron 
comme coordonnatrice péda- 
gogique. Sont venus se joindre 
à l'équipe; Paul Dumaine en 
techniques de recherche 
d'emploi et Sylvie Cauvier 
Lépine comme monitrice de 
stage. 

Une fois de plus, cette année, 
grâce au travail ardu et à la 
persévérance démontrée parles 
formatrices(eur), le programme 
Nouveau Départ a ouvert une 
porte très importante vers le 
futur pour quelques femmes 


Bienvenue à tous 


Poux obeni de plus amples renseignements, 
adressez-vous à Jean-Luc Simard 


eine 
US PS 
Recherche de coéquipier: 


Un À vos marques... Prêts? Partez! 


LŒEN Edmonton et Beaumont seront les hôtes du plus grand 
rassemblement francophone sportif et culturel jamais 


vu dans l'Ouest canadien: 


JEUX francophones de | 


l'OUESI 


En tant que nouveau partenaire des Jeux 

francophones de l'Ouest, vous pourrez 

oeuvrer dans les secteurs suivants: 

+ Services généraux (transport, sécurité, etc) 

+ Programmation culturelle (formation vidéo, 
cérémonies officielles, etc.) 

+ Programmation sportive Guges, 
chrenométreurs, etc.) 


Les 1° 


Qualités requises: 

+ Étre dynamique 

 Posséder un bon sens de l'humour 

+ S'intéresser au développement de La 
jeunesse 

+ Désirer faire de nouvelles connaissances et 
à se faire de nouveaux amis en provenance 


des quatre provinces de l'Ouest et du ec Ù 

Nord. + Marketing (dignitaires, médias, etc.) etuneparicipantadüs’absenter femmes déterminées et 

Fonctions: Merci au journal Le Franco pour son appui pour cause de problèmes de privilégiées de notre 
santé. communauté. 


* En tant que bénévoles, les personnes 
choisies contribueront à faire des 1ers Jeux 
francophones de l'Ouest l'événement par 
excellence tant attendu des jeunes. 

SOYEZ, VOUS AUSSI, 

SUR LA LIGNE DE DÉPART! 

INSCRIVEZ-VOUS SANS TARDER! 


Pour plus d'informations, appelez 
Francophonie Jeunesse 
de l'Alberta au 469-1344. 


re 


Les Canadiens sont différents : 


* 82 p.100 des Canadiens vivent dans divers quartiers 
cliques ou rciaux, 
IN 


40. 100 comptent, parmi Les membre de Jeu 


Gala : 


PE NE ss 
p.01 amis ayant es rie niques 
albertain de la, chanson : 
levendredi 12maià 20h ei 
Auditorium de la Faculté Saint-Jean à Edmonton 
Billets disponibles au bureau de l'ACFA provinciale et à la librairie Le Carrefour. 
P Entrée: 15 $ 
Réservations: 466-1680 


+ Stephen Faulkner, artiste invité: 


x (fn COW-HOV 4 


FRANÇOIS PAGEAU 


profité de sa présence chez | 
nouspourfaireuneentrevue 
avec: cet ancien complice 
de Plume Latraverse. Nous 
l'avonsrencontré quelques 
heurés avant le début des 
ateliers. 


François Pageau:Est-ce que 
c'est la première fois que tu 
viens dans l'Ouest? 

Stephen Faulkner: Non... 
je suis allé trois ou quatre fois 
à Winnipeg..j'ai aussi été à 
Vancouver trois fois, mais c'est 
ma première fois en Alberta 


Si f'arrives 
à 18 ans et que tu 
‘imagines que tu 
vas avoir le talent 
de John Lennon 
et de Paul 
MacCariney, 
4u te trompes. 


FP: - Tu vas avoir devant 
toi des jeunes qui veulent faire 
carrière dans La musique, qui 
veulent écrire des chansons. 
Vas-tu leur dire ce qui, pour 
toi, est essentiel pour écrire 
une chanson? Une idée, un 
thème, une phrase, une 
émotion? 

SF°:- Tout ce que tu viens 
denommer;ilfautqu'ilsl'aient, 
ça c'est certain. La première 
chose: être très patient. Si 
C'amives à 18 ans et que tu 
L'imagines que tu vas avoir le 
talent de John Lennon et de 
Paul MacCarmney, tte trompes. 
Moi, j'ai quarante ans et je 
pense que je n'ai pas encore 
écris 100 chansons. 1 ÿ à des 
chansons qui m'ont pris dix 
ans à écrire. 

Il faut donc de La patience, 
mais il faut aussi avoir des 
trucs. C'estça que je vaisleur 
donner, Couper dans le gras, 
parexemple: Ralph Klein, vous 
connaissez? (rires)... Dans la 
chanson, il ne faut pas faire 
des compositions de six 
minutes, s'imaginer qu'on va 
tout dire dans une chanson et 
ariver avec la «ioune» du 
siècle. D faut alleràl'essentiel 
t ne pas trop se répéter. 
Tuas beaucoup voyagé 
au Canada et tu 25 connu 
beaucoup de francophones 
hors-Québec. Comment 
trouves-tu la vie de ces 
communautés? 

SF: - Je ne sais pas si je 


devrait parier de ça...Chaque tard. À quoi ça sent d'avoirun 
province vit sa francophonie _ studio si c'est juste pour toi? 
différemment. C'est sûrque si Ou bien tu oublies le métier de 
tvasdanslenorddel'Ontario, _chansonnier et mu. deviens 
il y a une grosse masse de | techniciendesonpourenregistrer 
francophones, ce qui altqu'ils _ tes chums, ou tu laisses faire 
se débrouillent mieux que, _ l'équipement. Tun'aspasbesoin 
admetions, Saint-Boniface. À de ça pourécrire. Avec l'argent 
Saint-Boniface,ilfautdireque que tu sauves, achète-toi du 
les anglais n'aient pas. C'est _ vin, voyage, sors detacoquille. 
pasdirequeles gensleursmeent _ Il ne faut pas rester dans son 
des bâtons dans Les roues, mais _ appartement, il faut s'intéresser 
on n'a pas un gouvernement _ au monde. C'est au contact des 
quiafairanentionasesminortés. autres que mu vas arrêter d’être 
Et quand j'entend les anglo- timide. 1 faut que tu fonces et 
phones venirch...surle Québec, il y a des façons de le faire. Ce 
direqu'onbrimenotreminortéi sont des choses que je vais 
Quand tu as voyagé dans le essayerd'expliquerauxjeunes 
Canada, tu L'aperçois qu'ils artistes d'ici. 
devraient d'abord se regarder FP: - Depuis le début de ta 
le nombril! La question qu'il 
fautse poser, c'estresiceque Je vielllis, et je 
le Canada est "de facto" un É 
pays bilingue? Non. l'y des 2 ME VOIS pas 
% he devenir une sorte 
groupes francophones qui 
s'accrochent, mais on ne peut de Marcel Martel 
pas parler de bilinguisme, Je dans mes vieux 
suis allé à Cap Saint-Georges, jours. 
à Terre-Neuve; le français 1è- 
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Stephen Faulkner 
carrière, il y a une image qui 
habite tes chansons ettamusique: 
celle du cow-boy. Qu'est-ce 
que ça représente pour toi? 

SF: -On viten Amérique du 
Nord. Qu'on soit au Québec, 
en Alberta ou au Texas, tout le 
monde porte les bottes de cow- 
boy, le chapeau...par contre, je 
n'ai jamais monté à cheval: je 
ne suis pas bon cavalier du tout. 
Mais sit'es habillé comme Roy 
Rogers, avec les franges, ça 
faitunpeucirque. Musicalement, 
j'ai été obligé de me tasser de 
ga parce que les gens 
m'associaient toujours aux 
chanteurs western. Je ne veux 
pes être un chanteur western. 
Je veux écrire des chansons 
plus sensibles, plus adultes.…je 
vieills, et je ne me vois pas 
devenir une sorte de- Marcel 
Martel dans mes vieux jours. 

FP:-Est-cequ'onte considère 
comme un précurseur, main- 
tenant que le country estrevenu 
à la mode, depuis cinq ou six 
ans? 


le western, en 
province, ça attire 
surtout des gens 
qui vont voir du 
quétaine.. 


SF: - C'est pas vrai, tout ça. 
La popularité du country, c'est 
part des médias... Dans la réalité, 
les choses sont restées 
exactement ce qu'elles étaient 
avant c'est-à-direquele westem, 
en province, ça auire surtout 
des gens qui vont voir du 
quétaine: Dianeet Céline Royer 
avec quatre pouces de make- 
up dans la face, les brillants, 
les rhinestone cowginis, etc. 
À Montréal, la grande masse 
urbaine trippe pas plus qu'il 
faut sur le country. 

FP: - Tu viens de réaliser 
une anthologie de tes chansons 
ex la critique est unanime dans 
ses éloges. Maintenant, quels 
sont tes projets? 

SF: - Un long-jeu qui va 
s'intituler “Troubedour”. I va 
peut-être y avoir une où deux 
chansons country-ish, mais je 
vais essayer de tasser ça un 
peu. Ça va étre plus jazz, mais 
avec du «Steel guitar» J'ai aussi 
commencé à écrire: «J'avais 
des ailes, mais je n'étais pas un 
ange»:j'aitoutesortesdeflashes 
Bà-dedans: 

"Quand on entend l'appel de 
détresse, plutôt que de céder 
à la panique on trinque à la 

santé de l'orchestre q 

jouait sur Le pont du Titanic" 


C'est une chanson sur les 
musiciens parce quenous autres, 
on est des drôles d'oiseaux de 
paradis artificiels... 


bas est en voie d'extinction. 
Dans 50 ans, ce sera fi 


FP: - Tu vas rencontrer en 
Alberta des jeunes qui veulent 
à 


faire cuière en musique; 
quoi est-ce qu'ils doivent 
S'atendre? AVEC 

SF: 


pas rester à Edmonton: c'est 


siilya quelqu'un qui s'appelle, 
encsaispas,BobhyThivaudeau, | /7: 
ici en Alberta, et qu'il a du Lise agnon.…. 


S'ils veulent faire ANDRÉ GAGNON 
carièreen français, ilsne peuvent 


possible. C'est évident que |; que Les Ohantam 


talent, il va être obligé de | 72, Pts Pigatos et Sara Mali. 


s'expatrier pendant un bout de 
temps au Québec. 


FP: - Quand tu étais jeune | Le samedi 27 mal 1995 à 20h00 


musicien, tu as sûrement fait | au Jubilés auditorlum 


des erreurs que tu aurais le goût 


d'éviter aux jeunes d’aujour- | C6 Éss st une présentation de l'Alllance Chorale Alberta 
au bénéfice de sa 


d'hui? 


si il 


- y en a plusieurs. 


É llets on vente 

yenaune dontje pourrais leur | y reugtmaster: 451-8000 
parler: c'est de ne pas prendre | Uprarie Le Carretour : 466-1066, et à a ports. 
leur premier chèque de paie et 
d'aller se construire un studio 


chezeux. C'estle genre d'erreur re Lillets pour le prectacle et réception au champagne avec 
fé 


que tout le monde fait. On 
dépense beaucoup d'argent et 


Fondation des Arts. 


é Gagnon après le concert au restaurant Motmandi. 


‘ons'achète de l'équipement qui Pour sa procurer ca fortalt appelez le 458-2698 


devient désuet deux ans plus, 
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Saint-Paul: La caisse populaire n’est plus 


Credit Union Lid'.Selon Un nombre important de | formation de Ia caisse". l'assemblée annuelle du 25 
Raymond Duchesneau, gérant membres ne voit toutefois pas L'institution avait été mise janvier dernier, la direction 
de l'ex-caisse populaire, le le changement de nom d'un sur pied en 1939 sous n'avait pas obtenu le nombre 
:]. changementétaitnécessairañn aussibonceil.Jules VanBnbam, l'appellation de "Caisse suffisant de voix pour adopter 
s |! d'élargir la base de clientèle qui se rappelle avoir travaillé populaire catholique de Saint- le nouveau nom. Elle décide 
| anglophone au-dela destimites pour l'institution bancaire dès Paul". Danslesannéessoiwntes, donc de revenir à la charge, 
de la municipalité de Saint- 1943, fait partie de ce nombre. on retire le mot catholique du avec succès cette fois-ci, en 
Paul. La direction étudie en I1se dit "déçu de voirquel'on nom pour y ajouter le terme convoquant une assemblée 
€ effet a possibilité d'ouvrir de _oubliesifacilementnosracines _anglais"CreditUnionLid".Plus extraordinaire trois mois plus 
L'institutionbancaireportera nouvellessuccursalesenrégion, et le rôle que les Canadiens récemment, soit durant tard. 


désormais le nom de “Servus peut-être à Fort McMurray. français ont joué dans la 


+ Congrès de la FAFA: 


Se réunir 
de la langue 


et agir 


Toute 
une 
poutine 


La Fédération a été fondée par des aîné(e)s qui ont reconnu 


la nécéssité et l'importance de 


invalleretcollaborerenreeux MSIE 


pour créérune force et obtenir (APE) 
le pouvoir de protéger leurs 
droits. 
LaFAFAchercheäprotéger | La poutine sort de plus en plus des casse-croûle pour 
Voilà ce que nous frons aux parents qui désirent faire les pensions de vieillesse, les envahir le domaine des expressions figurées. Mais qu'on 
instraire leurs enfens en français soins de santé, et ville au bon! parie de la poutine constiutionnelle du Canada ou d'un 
+ Des écoles primaires et secondaires dynamiques fonctionnement des centres | dossier-poutine, l'idée de mélange demeur, idée à laquelle 


et de qualité d'accueil. LaFédérationcherche 
+ Un personnel compétent et très dévout. aussi à promouvoir les outils 


+ Une ambiance el des activités culurelles qui permettent aux aîné(e}s de La piste! 
vieillir de façon autonome. 


on doit l'origine de ce mot. 


swrique habituellement retenue pour poutine 
. Dans son Glossaire acadien, 


adaptées aux besoins des jeunes À. passe par” 
Tous les aînés, membres Pascal Poirier atribuait à l'anglais le plate le mot. Ceque | 
Ba néant frite | Étant comme non-membres, sont Dulong confirme danssonDicronnaire des canadianismes, | 
Ps ne invités à échanger, s'instruire … iout cn donnant les deux sens généralement connus: poutine 
Féneutn Aer Edmonton) et s'amuser en participant à | désigne autant le plat fait de pomme de terre râpées farcies 
Lens men Far dans l'édition 1995 ducongnèsdela | de viande de l'Acadie que la bouffe-minute québécoise 
sole Ste-Jeanme d'Art) ÉnseSarie tnt FAFAlesS, 6et7 juin prochain composée de frites, fromage en grains et sauce brune ou 
onde pres à Falher. à spagheui. 
Pre Pour plus d'information, | 
seu composer le 465-8965 à Des plats différents pour le même mot? Pas étonnant que 
raté Edmontonoule(403)323-4235 | les linguistes se disputent sur son origine! 
; " _. à Girouxville, Î 
68150924 Ru Fénomon (Aer) TLC 379 | La poutine québécoise existe depuis 1957. La petite 


histoire officieuse rapporte qu'un «roi de la patate» a créé 
le plat à la demande d'un jeune client, qui aimait le 
mélange de fromage et de frites chaudes dans un sac. Ce 
à quoile roi de la patate aurai répondu «Ça va te faire toute 
une poutine!», pour parler de mélange. Le terme aurait été 
uiliséalorsavec un vieux sens canadien-français de «dessert», 
ce qui confirmerait l'hypothèse d'un vieil emprunt à l'anglais 
pudding. 


Téléphone: 468.949 - Télécopieur: 468-3397 
1-800-438-3550 
Le traneport sera aisponible pour tous les élèves. 
(For French First Language Education) 


LE FRANCO 
465-6581 


Bourse de l'Université Laval 


La poutne québécoise se retrouve parout au pays 
aujourd ui. À Moncton, lle Tale concumence avec sa 
soeur acadienne. Dans le nord de l'Ontario, les élèves au 
4 E secondaire s'empiffrent de poutine. A Winnipeg, on la sert 
Admissibilité: danses cave crot descenres commerciaux. En Colombie 

Bnannique, on en mange à Lake Cowvchan, su l'Île de 
Vancouver 


Le montant de la bourse couvre les frais de scolarité. 
Le candidat doit être un-e Albertain-e de langue maternelle française. | | 
Pourêrre admissible le (12) candidat(e) doit obienirune lettre de recommandation 
de l'Association canadienne-française de l'Alberta. 


Pourl'origine de lapoutine au sens acadien, a découverte 
de «faire la poutigne» mène sur une nouvelle piste. Dans 
une monumentale étude initulée Les parlers français d'Acadie, 
5 Geneviève Massignon relève cette expression en usage à 
Beuseignements: Saint-Pierre-et-Miquelon en...1825. La poutine désigne 

alors un gâteau fait de pâte, d'oeufs, de sucre, de muscade, 
d'eau-de-vi et de cannelle, Comme on faisait cuire cette 
friandise Les jours de fête, l'expression faire la poutine» 
voulait dire faire la fête. 


Vous avez jusqu'au 15 mai 1995 pour poser votre candidature. 
Veuillez faire parvenir les documents suivants à l'ACFA: 


- une lettre de présentation Peut-être faudrait-il associer le dessert miquelonnais à 


la poutine douce acadienne, une pâte sucrée cuite dans 
l'eau bouillante, comme les «grands-pères»? Ce type de 
plat avait des variantes salées, appelées poutine en sac 
Coâte à pain mise"en sac et cuite dans l'eau bouillante) et 
poutine à la farine (pâte dont on fait mijoter les morceaux 
découpés dans le bouillon de poulet). 


- une copie de votre plus récent bulletin 


- une description de votre engagement communautaire (héros, 


Association canadienne-française de l'Alberta 


8923-82 avenue, Les Acadiens, gens de la mer, auraient emprunté le 
Pièce 200, motaux Miquelonnas? Ou auraent-is repris, àleur manière, 
Edmonton, (Alberta) la poutina provençale, un mélange d'alevins, de sardines 
T6C 022 et d'anchois? La poutina se rapproche du latin pulti au sens 

de «purée ou bouillie» facile associer aidée de mélange. 
Téléphone : 466-1680 L'ancien français en comporte de nombreux témoignages, 
Télécopieur: 465-6773 avec pounre (nourriture), potringa (mamnelade), poutis 


(purée épaisse) et poutingo (mauvais rago0t). 


Quelques activités 
à Centralta 


MARTIN BLANCHET Bowling Centre pourunaprès- 
_— midide jeux, relaxationctpizza. 
LEGAL — Le comité de Le BowlingCentre est situé au 
parents de l’école Citadelle.en 14 Inglewood Drive à Saint- 
collaboration avec la librairie Albert. Le coût, incluant le 
LeCarefour,metäladisposition Souper, est de 3 dollars par 
de Le communauté un nouveau Personne ou 10 dollars par 
service de location de vidéos famille. 
en français. Les heures Les 30 et 31 mai prochain, 
d'ouvemureduservicesontentre l'école Citadelle accueille Le 
12h15 et 12h35 les mardis et Salon du Livre de la librairie 
vendredis. Les semaines où il Le Carrefour. Les personnes 
n'y à pas d'école le vendredi, _ intéressées àse procurer de bons 
le service sera disponible le livres en français peuvent le 
jeudi. Les prixdelocationvariem aire en visitant l'école durant 
entre 2 et 4 dollars, selon les _ ces deux jours. En conjonction 
films. avecle Salon, lecomitéde parents 
Le dimanche 7 mai à 15h00, _ organise une rencontre «Portes 
lecomitéinvite grands-parents, ouvertes» à 19h00 le 30 mai. 
parentsetenfanisauSaint-Alben Pendant la rencontre, les 


Soins de beauté 
par Léone Talbot 
Tél: (403) 465-2723 


La peau: ce qu’elle est, 
ce qu’elle fait. 


Quel que soit votre Age ou 
votre état physique, pour bien 
paraître il faut que votre peau 
ait belle apparence. Certains 
fecteurs, comme le fair d'avoir 
un teint clair ou foncé, une. 
peau grasse où sèche, sont 
dûs à l'hérédité. Vous pouvez. 
cependantinfluencer certaines 
autresconditions,parexemple 
l'aspect clairou lisse de votre 
peau. Vous pouvez embellir 
les qualités de votre peau et 
ralentir les effets du 
vieillissement. Les clés pour 
avoirune peausaineetradieuse 
ne sont pas secrètes: 

Suivre un régime 
alimentaire équilibré; 

bien dormir, 

“aire de l'exercice 
quotidiennement; 

trouver des moyens de se 
relaxer, 

-bien soigner sa peau. 

Sivousadoptezune routine 
quotidienne pour nettoyer et 
hydrater votre peau, en plus 
de quelques traitements 
spéciaux pour des zones 
problématiques, votre peau 
para plussaine, plus fraîche 
€ plus jeune. 

Sivous étesné(e)avecune 
bell peau, c'est formidable! 
Prenez-en soin. Une personne 
qui néglige les besoins de sa 
peau s’apercevra vers la 
trentaine quesapeau, autrefois 
lisse et rosée, commence à 


paraitre rude, sèche et terne. 
Même le maquillage Le plus 
coûteux et le plus 
soigneusement appliqué ne 
peut pas camoufler une peau 
négligé. Si votre peau 
manifeste déjà des signes de 
négligence et de dommage, 
il n'est pas trop tard. Mais 
d'abord, vous devez 
comprendre quelle est la 
structure de votre peau et 
quelles sont ses réactions. 

Les couches de la peau 

Votre peauestle plus grand 
organe de votre corps: elle 
s'étend sur quelques 17 pieds 
carrés-àpeuprèsia dimension 
d'une table de salle à manger 
normale - et elle pèse de 6 à 
livres. Quoiqu'elle paraisse 
fragile, lapeauest résistante, 
La peau est également trs 
active. Elle règle la 
température, elle enregistre 
et rapporte les sensations de 
douleur et de stress et elle 
lutte contre l'invasion 
chimique. Et, puisque les 
cellules de la peau se 
renouvellent à peu près tous 
les 28 jours, vous avez, 
littéralement, la possibilité 
de renouveler chaque mois 
voire visage. 


Pour de plus amples 
renseignements surles soins 
de lapeau, communiqueravec 
Léone Talbot, 
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ue. 


LE RACISME 


bénévoles seront reconnus et 
remerciés officiellement. Rémi 
Cyr,membre du Conseil scolaire 
Centre-Nord, enprofitera pour 
informer les gens des activités 
effectuées parle conseil pendant 
la demière année. Il discutera 


aussi des nouveaux projets 
proposés par le conseil et 
répondra aux questions des 
parents. Lasoiréeseterminera 
par l'élection des membres 
du prochain comité de parents 
de l'école Citadelle. 
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Changement 
de taux 


À compter du 19° mai 1995, le taux d'intérêt de toutes les émissions 
d'obligations d'épargne du Canada en cours (S42 à $49 inclusivement, 
émises de 1987 à 1994) passera de 5 3/4 % à 6 1/2 % par année pour la 
période de trois mois se terminant le 31 juillet 1995. Toute 

modalités de ces émissions demeurent inchangées. 


Taux minimuns garantis 

liner d'ofir des Lau minimum 
1995, 6 3/4 
enr 196 applet. Jean 
marée jen. is osier 


aurais de 5 3/4 ur période 

one comen eme 195 12 pour 
ends Oiaios pare du Ca er 
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conmença ke 1 
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LES OBLIGATIONS D'ÉPARGN 
DU CANADA 
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Réunion annuelle des sociétés historiques 


DONNELLY — C'estle 24 
avril demier qu'ont eu Tieu les. 
réunions annuelles de la Société 
Historique et généalogique de 
Smokey River ainsi que la 
Société généalogique des 
Francos-albertain Le 
conférencier invité était Laurent 
Lamoureux. 


Noëlle Fillon 


PARCS CANADA : NOUVEAUX 
DROITS D'ENTRÉE POUR 1995 


Laissez-passer pour les parcs nationaux de l'Ouest canai 


Mont-Riding, Prince Albert, Banf, Kootenay, Yoho, Jasper, Mont-Revelstoke, 
Glaciers, Ek Island, Lacs-Waterton et Pacific Rim 


Annuel (groupes) 80 $ Annuel (ainés) 455 
Laissez-passer pour les parcs nationaux des Rocheuses 

Banff, Kootenay, Yoho, Jasper, Mont-Revelstoke, Glaciers, El Island, Lacs-Waterton 
Annuel (groupes) 50 $ Annuel (aïnés) 38 $ 

Laissez-passer pour les quatre pares nationaux des Rocheuses 

Banff, Kootenay, Voho et Jasper (tarifs journe E 

Journalier (groupes) 85 doumalier (aînés) 68. 

Laissez-passer simple - vendu séparément 

Ek Island ou Lacs-Waerton 


Journalier 
Adutes 4$ 
Ainés  3$ 
Groupes 75 
Enfants 2$ 


Annuel 
Adute 158 
Ainés 118 
Enfants _7,50$ 

Enfants de moins de 8 ans : gratuit 


Laissez-passer pour les lieux historiques nationaux - vendu séparément 
Bar U, Cave and Basin, Rocky Mountain House, ou Musée-du-Parc-Banf 


Journalier 
Adutes 225$ 


Annuel 
Adutes 158 
inés 175$ Ainés 118 
Enfants 125$ Enfants 7,50$ 


Enfants de moins de 6 ans : gratuit {ous les droits comprennent la TPS) 


Jacques Girard 


+ Entraîneur-chef 


de l'équipe 


nationale de volley-ball: 


Profil de Clément Lemieux 


Composezle 1 (800) 651-7959 entre 8 h et 16 h, du lundi au vendredi, pour commander 
votre leissez-passer annuel. Parc Canada accepie maintenant Visa et Mastercard. Achetez 
votre laissez-pascer annuel avant le 1" Juin et obtenez un rabais allant jusqu'à 10 %. 


ee Canadä 


\ D) La détente... l'apprentissage... les jeux... la musique. À 
L 


è 


LES SALONS DU LIVRE 
DU CARREFOUR 


en collaboration avec 
V'ACFA régionale de St-Paul 


seront à la 
Salle Laurent Garneau 
au sous-sol du Centre culturel de St-Paul 
le mercredi 10 mai, de 9h00 à 17h00 
le jeudi 11 mai, de 9h00 à 17h00 
le vendredi 12 mai, de 9h00 à 12h00 
Bienvenue à tous 
Pour obenir de plus amples renseignements, adressez-vous 


à Jean-François Coulombe 
au 645-4800 


DES 


JACQUES GIRARD 


CALGARY — Depuis son 
arrivée à Calgary, Clément 
Lemieux a beaucoup appris. 
AAu cours des deux dernières 
années, il a d'abord maltrisé 
la langue anglaise et s'est 
familiarisé avec la culture 
albertaine. Ensuite, il s’est 
résolument mis au boulot en 
évaluantles joueurs disponibles 
pourfomerlenoyaudel'équipe 
canadienne aux prochains jeux 
Olympiques qui se tiendront 
à Adanta en 1996. 

Le volley-ball est un sport 
en pleine expansion. PIuS de 
2 millions. de Canadiens 
pratiquent cette discipline. On 
compte plus de 7 000 équipes 
à wavers le pays. Ce sport 
requiert un investissement 
financierminimal et peut être 
pratiqué par les gens de tout 
âge. 

Le cheminement de Clément 
Lemieux, jeune homme de 34 
ans, est 1 intéressant, Issu 
d'un quartier défavorisé de La 
ville de Québec, sa mère 
l'inscritau Patro Saint-Vincent 
de-Paul dès l'âge de 5 ans, un 
geste dontilui estinfiniment 
reconnaissant, C’est à cet 
“endroit que Clément pratique 
un grand nombre de sports 
jusqu'àl'äge de 18ans, moment 
où il se découvre une afrinité 
pour le volley-ball. De là, il 
futsélectionné parles Citadelles 
de Québec avec qui il 
remportera plusieurs 


“championnats provinciaux. 
poursuit sa carrière avec le 
Collège de Limoilouodil gagne 
cette fois le championnat 
canadien. Une blessure mit 
fin à sa carrière de joueur. 

‘Au cours des trois ans qui 
nt, Clément décide de 
redonner de son temps et de 
son énergie au Patro où il 
devient travailleur social. 

Clément Lemieux débute 
sa carrière d'entraîneur avec 
son alma-mater, le Collège 
de Limoilou. En 1986 il est 
sélectionné commeentraîneur- 
chef de la prestigieuse équipe 
de l'Université Laval, qu'il 
mène aux championnats 
canadiens en 1990 et 1992. À 
la suite de ces suecès, il est 
nommé entraineur-chef de 
l'équipe nationale. 


Clémentauribue ses succès 
à la formation morale, 
religieuse et physique qu'il a 


reçu au Patro. Il croit que ses 
points forts sont l'intensité, 
Le respect d'autrui etle travail 
d'équipe. 

Après une intense période 
de recrutement, pendant 
laquelle il a rassemblé les 14 
meilleurs joueurs au pays, 
Clément s'affaire maintenant 
Afaçonnerl'équipe àsonimage. 
Les Brousseau, Gingera et 
Cameronsontdes valeurs Sûres; 
reste à intégrer les nouveaux 
venus. Nul doute que Clément 
et son entraîneur-adjoint, 
Georges Laplante, y 
parviendront. 
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* Au théâtre Citadel d'Edmonton: 


Hommage à Marie- 
Un Feydeau ge à Marie-Paule Coulombe 


po ur Noël LUCIE LAVOIE 
de Grand Centre depuis 24 ans. 
BONNY VILLE - * Quand Elle s'est imégrée à sa 
FRANÇOIS PAGEAU elle accepteune responsabilité, communauté en participant aux 
. : elle travaille avec une grande acüivitéssociales erparoisiales, 
EDMONTON — C'est le 27 © générosité, joyeusement, de tout toujours bénévolement. 


avril dernier .que Duncan 
Maclntosh, nouveau directeur 


son coeur de bénévole 
francophone”. Cestencestermes 


Elle a travaillé au sein de la 
Fondation des femmes cana- 


du Citadel, a dévoilé les que Thérèse Laplante à fai la diennes-françaises de ColdLake, 
productions qui composeront |: présentation de Marie-Paule Grand Centre et Medley, de 
la saison 1995-1996, La pièce Coulombe comme bénévole de T'ACFA régionale de Bonnyvile. 
de résistance: "A fiting l'année 1993-1994 pourl'ACFA ainsi que de l'éducation 
confusion” traduction anglaise régionale de Bonnyville. Pons Lage  PErMANENe, 

de “Tailleur pour dame”, une (Originaire de Montréal, Mme Thérèse Laplante Ellestmaintenant présidente 
comédie du Français Georges Coulombe habitedanslarégion et Marle-Paule Coulombe de L'Aurore de Bonnyville. 


Feydeau. Cette pièce sera 
roduite en collaboration avec 


À louer. condo de luxo, cente-vile, 
près dola promenade Vic, pscine, 
sale de jeux (lard, shufle board}, 
Siaionnement souterain, Appelez au 


PETITES ANNONCES 


Sen ponte de qe te ss 
ven 
Messes | Sontanesanengos | Came ee obe mar mes Lo Fmenvos ol | Gaia Dr RO 


être do vote bébé, (0 à 18 mois), 
‘employés dplemés. Appalez au 468 
2841 (185) 


avec un théâtre régional. 

Autre nouveauté: le Citadel 
présentera deux spectacles hors- 
série durant les mois d'été: 


Tarifs 7 $ pour 20 mots ou moins pour 1 somaine 12 $ pour 20 mots où 
mains pour 2 semaines. Plus de 20 mots: 106 de plus par mot. Annonces 
encagréos: ajoutez 3.90 pour l'encadrement. Vous devez calculer 7% 
de TPS. 

utes les paltos annonces doivent nous pu 


du dimanche 


EDMONTON 


venir accompagnées 


ee nes à du paemene choque où mandat po ro Porrar vente rm 
a corn TWindfield's Progress” et | SEnamee re sen spi par dépens tous emeatmoeu | [Léo Entnineaccapu 
Eto Forever Plaid”. Le nom des | âe fai par Wiéphona an composante 485-6681 avant lo lundi ami. | || présentement de inscriptions. 
meteurenscne sonogaphes | Ms pepmn Ps a dam raie va none œnacee | [ennemie nee 

saintAlbert et comédiens qui travailleront | P°: F 1995. Deux programmes forts: 


ançals/accuoil1no Manon 461. 
8222 ou Syie 461-2620. Portes 
ouverts le 9 mai, de 18h à 16h 


à ces productions seront 
annoncés au fur et à mesure 


Le Franco, 8823 +87 Avenue, Fémonton Alberta), TGO 022 


Snnerenes aun 
RER 
Sn vo 
Gchs a  1h 


qu'ils seront choisis. Souper au homard de Ia Société 
acacienno de F'Aberta, 27 ma, sale 


communautaire Bonnie Doon. 


Coopéhabtation”Loquarierduostège" 
reçois applications pour Le lecation 
Gappartomonts dans l'avenir. SUP. 


LE] 


EE ——_—_— 


Ellis: payés avant ls 15 me 
après, 308. T6 469-088 (19 


SR 


es CARTES *D'AFFAIR 


pres 
a he 
AS 
pr 
Land a 09 
Pres Edmonton Lawn Service CADRIN DENTURE CLINIC 
ae de Ce are Nous offrons: Bemard Cadrin 
— me ee LR Sn 
Z Netoyage de our, garage, de. 
pret Service résidentiel et commrelat Enirée Que, plancher pri 
SE Végsses Grease || eur: avesnee Ré: 465-2538 
PRET ar DR COLETIE M. BO 
res . BOILEAU 
“rs | | MoCuaig DESROCHERS ‘ nor : 
PRE Lines avocats et notaires 350, West Grove Professional Bldg. 
Au service de la Edmonion Aara TSN3Y6 Tél.: 455-2389 
LUE Des) francophonie albertaine cal Lime) 
s'Ée a ne 
500, Banque de Montréal = 
10199, 101e Rue Dr Léonard Nobert 
Gel ly Edmonton (Alberta) T5J3Y4  tél.: 426-4660 Dentiste 
MckKinley Ltd. pommes 
. 54 rue St. Micheal , St-Albert, Alberta T8N 1C9 
Salon funéraire DR R.D. BREAULT Ê Téléphone: 459-8216 
Strthcona Mocical Dental Bidg. ps 
Plben 902 8228 © 108" ee # 
io TE de La 400-3707 : , 
Lei de) CL François R. Thibault 
jérant des ventes 
10011 - 114° Rue 
Edmonton, Alberta DrJ. Georges Sabou ne FHREPOSES Cie 
Éric Obstéricien Gynécologue | || Plats Gange La. è 
305 y Centre « HOIO= 10° Rue ne Ha TB: ur) 793651 
Edmonton, Alberta TSH 4B8 |Thorsby (Alberta) TOC 2P0 1-800-563-6259 
Tél:: 421-4728 
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- Les joies de l'école buissonnière: 


Heureux qui comme Ulysse a fait de beaux voyages... 


ERIC THIBEAULT 


EDMONTON — S'i est vrai 
que les voyages forment la 
jeunesse, un groupe de jeunes 
Edmontoniens arécémmenteu 
droit à toute une séance de 
formation! 

En effet, du 18 mars au 
premieravril demier,un groupe 
de 42 élèves de la neuvième 
année des écoles Avalon et 
LaurierHeighis onteuachance 
de vivre une expérience 
inoubliable Lors d'un séjouren 
France. Pourla grande majorité 
d'entre eux, il s'agissait de leur 
premier voyage ensol étranger. 
Tout un choc culturel pour ces 
élèves d'immersion française 
qui, pourune rare fois devaient 


utiliser le français dans un 
contexte autre que celui de la 
salle de classe. 


En effet, leur voyage les a 
amenés par avion d'Edmonton 
à Paris, puis de Paris à Nice par 
train. "Le train, c'était pas 
amusant, et en plus c'était très 
inconforable et super cher”, 
selon Jane Choi,élève à Avalon. 
Les jeunes voyageurs sont 
unanimes pour dire que tout 
coûtait très, très cher... par 
exemple, Scoit Webster qui à 
payé 18 francs pourune canette 
de Coca-Cola (l'équivalent de 
5,50 dollars canadiens!) et un 
groupe de filles dont les 
“sundaes» ont coûté 12 dollars 
chacun. Et que dire du Big Mac 
Combo à 30 francs (59,00)? 
Étant à Nice pour 4 jours, ils 
en ont profité pour visiter la 
principauté de Monacoet Monte- 
Carlo, la ville de Cannes, le 


DANS mon 
monde 


à MOI, IL Y À 
UNTEMPS POUR LES 


VACANCES 


Air Canada vous invite à prendre 
le temps de bien déguster vos 
vacances avec des tarifs qui vous 
mettront l’eau à la bouche. 
Ainsi, vous pourrez sortir de vos 
quatre murs, vous détendre, aller 
voir le monde entier, sans vous 
ruiner. Prenez une très longue 
heure de lunch! Mais attention, 
comme toute bonne chose a une fin, 
les sièges sont limités! 


village médiéval d'Eze ainsi 
que la parfumerie Fragonard 
de Grasse. Toutes ces desti- 
nations étaient commentées par 
un guide qui les accompagnait 
dans l’autobus. 

Cesser de jouer autouriste 

Quelques jours plus tard, 
beaucoup d'anxiété chez les 
jeunes: le moment était venu 
‘de se séparer pour un séjour de 
quatre jours dans des familles 
françaises de La Seyne sur Mer, 
petite localité située à quelques 
kilomètres de Toulon. C'est 
l'organisatrice du voyage 
Annette Smith, enseignante à 
Avalonettoulonnaise d'origine, 
qui acontactéle Collège Marie- 
Curie et fait les démarches de 
jumelage. C'était pour elle 
l'occasion d'offrir aux élèves 
la chance d'arrêter de jouer les 
touristesetde pouvoir vraiment 
apprécier la culture et le mode 
de vie des gens du Midi de la 
France. 

C'était la première fois de 
ma vie que je buvais mon 
chocolat chaud dans un bol”, 
souligne Iva Janiga. 

"Lanouriture était délicieuse, 
mais on commençait à souper 
àhuit heures le soir» nous disait 
Eric Lund. Michelle Normand, 
elle, trouvait ça «bizarre” de 
voirles toilettes dansune pièce, 
etle bain et le lavabo dans une 
autre. 

Duranteurséjour,les jeunes 
ont accompagné leur jumeau 
français l'école, ce qui a suscité 
bien des réactions: en France, 


le mercredi est congé, mais on 
vaèl'écolele samedi matin.ce 
qui n'a pas eu l'air de plaire.à 
Jane Choi, qui a aussi noté que 
Les professeurs semblaientmoins 
stricts et que tous les travaux et 
les notes de bulletin sont calculés 
sur 20 et non en pourcentage, 
William MBeath trouvait 
rigolo que les jeunes Français 
s’embrassent ou, comme on dit 
en France, "se fassent la bises 
à chaque fois qu'ils se 
rencontrent;"à a fin du séjour, 
j'ai commencé à m'y habituer, 
tfinalement j'aimais bien al”. 
Le tour de Gaule 
Quelques larmes et bien des 
au revoir plus tard, le groupe 
se dirige vers Paris. Visite de 
la ville: tour Eiffel, Arc de 
‘Triomphe, musée du Louvres, 
Notre-Dame de Paris, balade 
en bateau-mouche surlaSeine, 
sans oublier le château de 
Versailles elle «shopping" aux 
Champs-Elysées. 
Retour en Amérique 
Enfin, des centaines de photos 
et des milliers de kilomètres 
Plus tard, il est déjà temps de 
rentrer à la maison. 1 y a des 
parents qui, croyez-le ou non, 
S'ennuient de leurs adolescents. 
La tête remplie de beaux 
souvenirs et le coeur plein de 
nouvelles amitiés et même, 
parfois, de nouveaux amours, 
Jes jeunes reviennent grandis 
de cette expérience. De quoi 
leurdomnerlapiqûre du voyage 
et le goût de continuer à 
perfectionner leur français. 


EDMONTON ALLER-RETOUR À 
AANTIGUA À PARTIR DE 


799$ 


229$ 


INASSAU À PARTIR DE 


599$ 


FREERORT À PARTIR DE 


619* 


BARBADE À PARTIR DE 


799$ 


SASKATOON À PARTIR DE 


1395 
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LB. Lë menbre 66 FA C.FA reçahont un abonement GRATUIT au FRANCO. 
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ADRESSE ACTUELLE 


640* 
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LONDRES À PARTIR DE 


813 


MINNIPEG À PARTIR DE 


289$ 


HUAMITAMPA À PARTIR DE. 


51° 


DOSSELDORF À PARTIR DE 


1103 


TORONTO À PARTIR DE 


359* 


MONTECO LA MENGSTON À PAT DE, 


639* 


ELA À PARTIR DE 


1649 


373" 


CICAGO À PARTIR DE 


469" 
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